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Le Soir Lundi 5 février 2024

2 à la une

KROLL

Retrouvez le podcast
quotidien du Soir

pour s’informer, décrypter
et s’inspirer.

« À propos », c’est l’infor­
mation comme vous
l’entendez, avec des sujets
racontés et analysés 
par les journalistes de 
la rédaction pour mieux
comprendre l’actualité.

Ecoutez 
les podcasts
du Soir

Découvrez « À propos »
et tous les podcasts sur :
Le Soir (podcasts.lesoir.be
ou via l’application),
« Podcast Addict »,
« Apple Podcasts»,
« Google Podcasts »,
Spotify et Amazon Music.

De nouvelles actions menées par des
agriculteurs sont attendues lundi. Des
blocages seront mis en place à différents
emplacements à la frontière française, a
indiqué notamment la ville de Furnes. Ce
week­end, c’est sur le front politique que
les agriculteurs ont concentré leurs
actions, en organisant, samedi soir, un
rassemblement devant le domicile du
Premier ministre, Alexander De Croo.
Avec un message reçu cinq sur cinq
puisque ce dernier a proposé, ce di­
manche, de mettre sur la table l’idée
d’un mécanisme de solidarité entre tous
les acteurs de la chaîne alimentaire
permettant de compenser les variations
de prix subies par les agriculteurs. Ces
derniers se sont également présentés ce
dimanche au congrès programmatique
du MR à Marche­en­Famenne. « On leur
a demandé d’en finir avec leur petite
guéguerre politique, car tous les partis
ont une responsabilité dans ce qu’il se
passe aujourd’hui », explique Guillaume
Van Binst, secrétaire général de la Fédé­
ration des jeunes agriculteurs. « On
attend du MR qu’il se batte pour une
politique agricole européenne plus
simple et plus juste, et pour une récipro­
cité des normes dans les accords com­
merciaux internationaux. »
Le représentant des jeunes agriculteurs
annonce également la fin de la plupart
des blocages des centrales d’achats des
grandes enseignes de distribution. « La
plupart des barrages qui restent sont
filtrants et laissent passer le périssable et
la production belge », assure­t­il. « Ils
devraient aussi progressivement se lever.
La semaine s’annonce calme, car nous
voulons laisser la place au dialogue et à
la négociation prévus vendredi avec
l’industrie agroalimentaire. Cette réunion
sera cruciale pour la reprise ou non des
actions de blocage. » Un retour au calme
confirmé par les enseignes Delhaize,
Colruyt ou encore Lidl, qui disent tout
mettre en œuvre pour que les magasins
soient complètement réapprovisionnés
en ce début de semaine. S.DX
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AGRICULTEURS

Blocages attendus
à la frontière
française

PHILIPPE  LALOUX

X
(ex­Twitter)  n’aurait  jamais
aussi  bien  porté  son  nom.  On
savait,  depuis  que  les  services

de  modération  ont  été  réduits  à  peau
de  chagrin,  que  le  réseau  avait  été  en­
vahi  par  les  contenus  de  haine  et  par
de  la désinformation. On ne se doutait
pas qu’entre la plateforme, rachetée 44
milliards  de  dollars  par  Elon  Musk,  et
Pornhub,  il n’y avait plus qu’un  fifrelin
de différence. Et là où Meta (Facebook,
Instagram)  ou  YouTube  ont  réussi  à
endiguer  le  phénomène
(avec, parfois, une pointe
de zèle), X a laissé se dé­
ployer  un  « Twitter  por­
nographique »  à  grande
échelle.  En  toute  impu­
nité  et  sans  filtre  à
l’égard  des  mineurs.  Y
compris en Belgique.

Tel  est  le  constat,  sans
appel,  établi  par  le
Conseil supérieur de l’au­
diovisuel  (CSA),  le  régu­
lateur  média  en  Fédéra­
tion  Wallonie­Bruxelles
(FWB),  au  terme  d’un
monitoring opéré grâce à
un outil d’intelligence ar­
tificielle  développé  par
une  start­up  allemande,
Condat.  L’étude,  unique
en  son  genre,  s’inscrit
dans  le  prolongement  de
l’entrée  en  vigueur  du
Digital  Services  Act.  De­
puis  le  mois  d’août  der­
nier, les très grandes pla­
teformes  en  ligne  (dont
X  fait  partie)  sont  sou­
mises à des obligations spécifiques, no­
tamment  en  matière  de  transparence
et de modération des contenus, en par­
ticulier  lorsque  ces  derniers  peuvent
porter atteinte aux publics mineurs.

Le  monitoring  opéré  d’initiative  par
le  CSA  portait  exclusivement  sur  les
contenus  pornographiques  diffusés  sur
X  par  des  comptes  francophones.  Au­
tant  dire  qu’ils  ne  représentent  qu’une
pointe  de  l’iceberg,  l’anglais  étant  la

langue véhiculaire dans ce type de cré­
neau. A noter aussi que  les contenus à
caractère  pédopornographique  (qui  ne
relèvent  pas  du  CSA)  ont  également
été  écartés.  Or,  ils  existent  bel  et  bien
sur  le réseau…

186.000  abonnés
pour  une  actrice  porno
Concrètement,  le  CSA  a  dressé  une
liste  de  250  mots­clefs  en  français  et
identifié  90  comptes  de  « superpropa­
gateurs »  pour  entraîner  son  outil  de
monitoring. Pendant quatre mois, du 6

septembre  au  11  dé­
cembre,  près  de  5.000
comptes  potentiellement
problématiques  ont  été
répertoriés  par  l’intelli­
gence  artificielle.  Parmi
eux,  1.041  ont  pu  être
traités par les équipes du
CSA. Il apparaît que 908
d’entre  eux  contiennent
un  caractère  clairement
pornographique,  ce  qui
représente  un  taux  de
détection  positive  de
89 %.  La  plupart  d’entre
eux  ne  sont  pas  localisés
(une façon aussi, pour les
propriétaires  des
comptes,  d’échapper  aux
législations).  Malgré
tout,  l’outil  a  permis,  au
final,  d’identifier  75
comptes  situés  en  FWB
diffusant  en  masse  des
contenus  pornogra­
phiques,  du  plus  « soft »
au plus « hard ».

La majorité des vidéos,
courtes  et  proposant  des

actes  sexuels  explicites  sans  narration,
sont diffusées par deux types de profils.
D’un côté, ceux que l’on pourrait quali­
fier  d’« amateurs »  et  qui  ne  proposent
pas  de  monétiser  leurs  contenus.  De
l’autre,  des  « professionnels »  qui  uti­
lisent  X  comme  vitrine  pour  proposer
directement  des  services  sexuels.  Ou
comme produit d’appel pour attirer des
clients  vers  d’autres  sites  et  services
payants.  Certaines  boutiques  tournent

En toute impunité, X (e
est en train de devenir P
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Grâce à un outil d’intelligence artificielle, le Conseil
supérieur de l’audiovisuel a pu monitorer les contenus
pornographiques sur la plateforme d’Elon Musk.
Le résultat est édifiant. Le régulateur dénonce
l’immobilisme européen, qui profite aux plateformes
et nuit aux mineurs d’âge.

La prétendue
liberté d’expression
est devenue
le cache­sexe
d’une plateforme
qui ne cherche
que l’argent
Karim Ibourki

Président du CSA

L’avenir d’Audi Brussels à nouveau menacé
rumeur ou (pré)réalité ?
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Un magazine allemand
explique que le groupe
Audi va réorganiser toute
sa chaîne de production.
Les Audi Q8, actuellement
assemblées à Forest,
seraient délocalisées
au Mexique. Et Audi Forest,
jusqu’ici, n’avait plus que
ce modèle à produire
jusqu’en 2027.
Les syndicats réclament
un conseil d’entreprise
extraordinaire.

Les Parisiens ont approu­
vé dimanche à 54,55 % la
proposition de la maire
PS Anne Hidalgo de
tripler les tarifs de
stationnement pour les
voitures les plus impo­
santes, selon les résultats
officiels d’une votation
confirmant les informa­
tions de l’entourage de la
maire.
Selon le projet de la
municipalité, l’utilisateur
d’un véhicule thermique
ou hybride rechargeable
dépassant 1,6 tonne, ou
deux tonnes pour un
véhicule électrique, devra
bientôt payer 18 euros
l’heure de stationnement
dans les arrondissements
centraux de la capitale,
12 euros pour les arron­
dissements extérieurs. 
Quelque 1,3 million
d’électeurs étaient invités
à se rendre aux urnes
dans l’un des 38 lieux de
vote pour se prononcer
« pour ou contre la créa­
tion d’un tarif spécifique
pour le stationnement
des voitures individuelles
lourdes, encombrantes,
polluantes ».
La votation, qui s’est
déroulée sans incident,
selon la mairie, a pris fin à
19 heures et les résultats
ont été divulgués peu
après 22 heures.
AFP

FRANCE

Paris : 
les tarifs 
spéciaux
pour SUV
approuvés
à près 
de 55 %

Sur notre site  : « Plus ou
moins de SUV dans les
villes ; à Bruxelles aussi,
on se pose la question ».

ABONNÉS


